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Opération rachat réussie pour Cédric
Burdet et Montpellier qui assure la finale
3-4 aux dépends de Magdebourg, grand
perdant de cette journée. La finale opo-
sera Chambéry à Altea, la surprise de
cette édition. Un match très ouvert...

MMMMOOOONNNNTTTTPPPPEEEELLLLLLLLIIIIEEEERRRR
SSSSEEEE    RRRRAAAACCCCHHHHEEEETTTTEEEE    !!!!



EDITO

L'HABIT DE FAIT PAS
LE MOINE...

Cette incertitude que l'on dit glorieuse
nous a encore une fois demontré que le
palmares d'une equipe n'est pas le reflet
de sa forme actuelle. On attendait
Magdebourg et Metkovic pour une
revanche de la finale EHF, on a
Chambery contre Altea et c'est tout
aussi bien ! Même si certains ont parru
encore peu affûtés (ou déjà fatigués...)
cet EuroTournoi aura été d'un grand cru
sur le plan du jeu et de l'engagement
des joueurs. Preuve en est que l'on a
quasiment pas vu de gestes "fun"
comme des kung-fu ou des roucou-
lettes, tout le monde s'appliquant a
"assurer" les balles au fond des filets.
La grande, et divine, surprise vient bien
entendu d'Altea dont le palmares n'était
pas trop comparable à certaines
grosses cylindrées mais dont la volonté
de vaincre aura été bien supérieure. On
ne serait pas étonnés de voir cette équi-
pe se montrer dans le haut de tableau
de la Liga espagnole dans les pro-
chaines saisons.
Espérons que les finales seront de la
même veine que les matchs de poule et
que cette édition 2001 couronnera un
vainqueur digne de ses illustres prédé-
cesseurs.

MB
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PROGRAMME du 25 Août 2001
MALTERIES

7-8 PSG - METKOVIC 12h30

5-6 SELESTAT - MAGDEBOURG 14h30

3-4 MONTPELLIER - DUNAFERR 16h30

1-2 CHAMBERY - ALTEA 18h30

1-METKOVIC 12 000 hbts 

2-CHAMBERY 55 000 hbts

3-MAGDEBOURG 271 000 hbts

4-MONTPELLIER 240 000 hbts

5-SELESTAT 16 000 hbts

6-PARIS 2 100 000 hbts

7-DUNAFFER
(DUNAUJVAROS) 60 000 hbts

8-ALTEA 14 000 hbts 

Mike MACHULLA et
Magdebourg ne remporteront

pas leur deuxième ET cette
année et devront se contenter

de la cinquième place au
mieux

Photo DNA Franck DELHOMME
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EuroMag : Depuis combien
de temps joues-tu à
Metkovic ?

Petar Metlicic : C’est ma
quatrième saison. Avant je
jouais à Split.

EuroMag :  Pourquoi te
plais-tu à Metkovic ?

P. M : En fait, moi je suis ori-
ginaire de Split qui est une
ville passionnée beaucoup
plus par le foot que par le
hand. Par contre, Metkovic
est une des villes phares du
hand en Croatie et comme
les meilleurs joueurs partent
souvent à l’étranger, le pré-
sident du club a adopté une
politique de recrutement
très simple : des jeunes
joueurs avec du potentiel
pour former un groupe soli-
daire et ambitieux. Ce sont
ces quelques éléments qui
font que je me sente bien
dans ce club.

EuroMag : Justement, existe
t-il un lien de cause à effet
avec vos brillants résultats ?

P. M : Il y a deux ans, nous
avons remporté la coupe de
l’EHF et cette fois nous
avons été finaliste face à
Magdeburg. En Croatie, les
joueurs les plus talentueux
se trouvent  soit à Metkovic,
soit à Zagreb. Donc, dans
notre équipe nous possé-
dons de très bons joueurs,
dont deux ou trois étrangers.

L’ambiance qui règne au
sein du groupe a aussi son
importance. Voilà pourquoi
nous alignons les bonnes
prestations et par consé-
quent, le lien de cause à
effet existe bien.

Euromag : Alors comment
expliquer les trois défaites à
l’ET ?

P. M : Sans chercher d’excu-
se, nous avons seulement
repris l’entraînement il y a
quinze jours où le program-
me n'était que de la course
et très peu de manipulation
de la balle. Ce n’est pas
notre bon visage que vous
avez- vu. Le vrai, vous le
découvrirez en Coupe
d’Europe !

EuroMag : Que penses-tu
de  Strasbourg ?

P.M : C’est une jolie ville qui
par sa structure me fait pen-
ser à Amsterdam. Elle
semble agréable à vivre.

EuroMag : Pour finir, qu’est-
ce qui t’as le plus étonné en
venant ici ?

P. M : La nourriture ! On
m’avait raconté énormément
de bien de la cuisine françai-
se, mais pendant les quatre
jours, je n’ai pas eu l’occa-
sion de confirmer : on n’a
mangé presque que du pois-
son et moi je suis plutôt vian-
de ! Une chose qui m’a sur-
prise, c’est la grande variété
de salades que vous possé-
dez.
Et tout comme en Croatie,
les filles d’ici sont char-
mantes !

Géraldine RETE

Traduction : Mirko Perisic

CHEZ MA TENTE

De plus en plus (trop?) de
monde au VIP des Malteries
et du beau avec la présence
de cadres de la fédération et
de bon nombre de dirigeants
des entreprises partenaires
de l'ET. En fait il y fait bien
meilleur que dans la salle,
voilà sans doute le pourquoi
du succes de la tente....
A quand la clim dans la
salle???

RENCONTRE AVEC 
PETAR METLICIC
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PARIS SG 20 - ALTEA 24 
Mi-temps: 9-12. Arbitrage de MM. Bader et Imloul. 300 spectateurs
environ. PARIS SG: Clémençon (1ere'-30e', 8 arrêts dt 1/2 pén.) et
Siffert (31e'-60e', 7 arrêts dt 1/4 pén.) aux buts; Racine 3, Ignol 1 dt 0/1
pén., Gruszczynski 1, Zuniga , Viktorsson 3 dt 2/3 pén., Arivé,
Malatchoumy 3, Payet 2, Chailly, Vojinovic 4, Zuzo 1, Girault 2. ALTEA:
Norklit (tout le match, 17 arrêts dt 2/4 pén.) aux buts; Jakobsen 6 dt 3/4
pén., Jimenez 1 dt 0/1 pén., Barbeito 1, Jorgensen 5, Joukov, Marcos
4, Celestino, Milinovic 3 dt 1/1 pén., Jaime 2, Luis, Espar 2, Giner.
'Exclusions temporaires: au PSG: Zuniga (11e'), Ignol (35e', 41e'),
entraîneur (43e'), Arivé (39e',55e'); à Altea: Milinovic (43e'). 

Après être totalement passé à côté de son match face à Montpellier, le
Paris SG avait à coeur de se racheter face à Altea. L'équipe espagno-
le jouait quant à elle sa place en finale. 'Le match est très équilibré
puisque le 7-7 inscrit par Vojinovic à la 18e' n'était rien moins que la
septième égalité du match...Mais les Ibères ont dans les cages l'ex-
cellent Peter Norklit qui se distinguait à nouveau avec 17 arrêts au
total. Comme les autres Danois d'Altea, Jakobsen et Jorgensen se
mettaient au diapason, le PSG se laissaient distancer en fin de pre-
mière période. Vojinovic étant le Parisien le plus en vue. 'Boro Golic
sait que l'EuroTournoi sert de préparation à la saison qui commence et
a décidé de faire jouer sa jeune garde en seconde mi-temps. Altea de
son côté évoluant avec quasiment tout le match avec les mêmes
joueurs. Et petit à petit l'écart se creuse en faveur des Espagnols. 10-
15 (37e'), 12-18 (43e'). La mise en place d'une défense 3-2-1 au PSG
complique les affaires d'Altea. Le PSG par Malatchoumy et Racine
notamment, a plusieurs fois l'occasion de réduire cet écart. Mais
Norklit veille et quelques pertes de balles ou tirs précipités sonnent le
glas des espoirs parisiens. 

Eric SEYLLER

SÉLESTAT 22  - DUNAFERR 24 
Mi-temps: 11-12. Arbitrage de MM. Alezard et Creteau. 300 specta-
teurs environ. 'SÉLESTAT: Tchoumak (tout le match, 10 arrêts) et
Eiché aux buts; Gull 5, Sayad 6 (2 pen), Engel 2, Pabst 1, Karcher 1,
Freppel 1, Stachnick 2, Willmann 1, Schmidt 1, Omeyer 1, Feliho 1,
Winterberg, Schaerlinger. 'DUNAFERR: Szatmmary (31e'-49e', 2
arrêts) et Stoehl (1e-30e', 50e'-60e', 8 arrêts) aux buts; Mocsai 4,
Mohacsi 6, Kertesz 2, Marcinkevicius 2 (1 pen), Toth 3, Tombor, Bene
1, Decsi, Kemeny 1, Rosta 1, Kuzmicsev 4. 'Exclusions temporaires:
Stachnick (21e'), Engel (46e'), Pabst (57e') à Sélestat; Kemeny (19e'
et 57e'), Kertesz (30e'), Mocsai (40e'), Marcinkevicius (44e'), Rosta
(58e'), Decsi (59e'), Kuzmicsev (60e') à Dunaferr. 

Si Chambéry était d'ores et déjà sûr de jouer la finale de l'ET 2001,
Sélestat pouvait disputer la 3e place. Pour cela il fallait battre des
Hongrois de Dunaferr alignant pas moins de 10 internationaux dont 8
hongrois. Emmenés par un Seufyann Sayad qui semble prendre enfin
les responsabilités du patron qu'il doit être cette saison, les
Sélestadiens font jeu égal avec les Magyars. Malheureusement, tom-
bant dans les mêmes travers que face à Chambéry, les hommes de
Alain Quintallet perdent trop de balles dans le deuxième quart d'heure.
Mocsai et Marcinkevicius en profitent et Dunaferr termine la première
période avec un but d'avance (11-12). 'Christian Omeyer et Sayad
marquent les buts permettant au SCS de reprendre l'avantage pour la
première fois depuis la 8e' (13-12, 34e'). Un 1-6 encaissé dans la fou-
lée replace les Alsaciens dans une situation précaire. Comme souvent,
le salut vient par la défense, un ballon grappillé après l'autre et Gull
égalise à la 50e'. Mais ces satanés pertes de balles, ces satanés tirs
sur le poteau et un manque de clairvoyance dans les deux dernières
minutes alors que Sélestat joue à six contre quatre puis à six contre
trois laissent Dunaferr l'emporter et affronter Montpellier pour la 3e
place... 

Eric SEYLLER

CHAMBERY 28 - METKOVIC 24
Mi-temps : 16-13. Gymnase des Malteries. Arbitres MM.Chardon et
Retif Chambery : Moualek (1), Paillasson(3), Grossmann(5), Gille.B(6),
Munier(3), Narcisse(4), Gille.G(4), Wiltberger (1), Kos(1). Metkovic :
Bjelis(5), Dominikovic(4), Markovski(3), Zigmund(5), Goluja (1),
Meltlicic(3), Jelcic (3). 

Chambery a remporté son troisième match de poule (les Savoyards
terminent premier avec 9 points) à la manière des grands patrons.
Après un début de match un peu chaotique, mais qui s’explique par
une organisation défensive audacieuse (en 3 – 3), les champions de
France restaient coller aux basques des joueurs de Metkovic. Ces der-
niers, sous l’impulsion de Dominikovic (4 buts et 5 passes décisives),
faisait le break en fin de mi-temps pour mener 17-12.
Au retour des vestiaires, l’entraîneur Savoyard Philippe Gardent affi-
chait clairement ses intentions : s’imposer avec autorité. Pour cela, il
relançait son équipe type, autrement dit, le rouleau compresseur se
mettait en route. Et ça a fait mal. De 20-16 pour Metkovic à la 43ème
minute, la marque passait à 25-23 pour Chambéry dix minutes plus
tard. Même si l’effort fût collectif, on peut ressortir le trio de champions
du monde ; Narcisse a distillé des passes plus savoureuses les unes
que les autres et les frères Gille (10 buts à eux deux) se sont chargés
de la finition, avec bonheur.
Chambéry s’impose 28-24 et rencontrera la révélation de l’EuroTournoi
Altéa dans une finale qui s’annonce animée.

Romain Sublon 

MONTPELLIER 21 – MAGDEBOURG  19
MONTPELLIER  - 2 G.KRANTZ 1/1  - 3 D.DINART 0/0  - 4 D.KABEN-
GEL 2/5  - 6 N.KARABATI 0/0  - 10 L.PUIGSEGU 2/2  - 11 J.FER-
NANDEZ 7/14  - 13 A.GOLIC 1/4  - 14 S.SIOUD 3/9  - 17 C.BURDET
4/7  - 18 D.SCACCIAN 0/2  - 20 R.GHERBI 1/4 
12 B.MARTINI 14/19  - 16 B.PAGES 0/0 
MAGDEBOURG  3 B.WIEGERT 0/2  - 4 M.MACHULLA 3/4  - 6

S.KLOPPE 0/0 - 7 C.SCHONE 0/0 - 8 O.STEFASSO 4/9  - 9 G.KER-
VADEC 2/5  - 10 N.PERUNICI 4/6  - 11 C.SPRENGER 0/1  - 14
S.STIEBLER 0/0  - 19 J.ABATI 2/7  - 73 S.KRETZSCH 4/6 
1 S.AGERSCHO 2/4  - 12 A.STANGE 0/0  - 16 C.GAUDIN 10/17 

Affolant, enivrant, déroutant, bouillant, grand, excitant, palpitant, brû-
lant, osons même bandant…Le match Montpellier – Magdebourg fut
tout cela à la fois. Et plus encore. A coup sûr le plus beau match de cet
EuroTournoi, pour l’instant en tout cas.
Dès le début, les joueurs affichaient leurs motivations : Golic menait
ses troupes, Puigségur donnait de la voix, Stiebler hurlait à s’exploser
les cordes… Christian Gaudin (9 arrêts) et l’arrière gauche
Montpelliérain Fernandez (4 buts tous décisifs) ont marqué la premiè-
re mi-temps. Fernandez inscrivait un dernier but sur le buzz permettant
à son équipe de mener 9-8.
Deuxième mi-temps : même topo. En plus chaud. Kabangele et
Perunicic s’expliquent un peu trop virilement, la main d’Abati croise
souvent la tête de Golic et les expulsions pour deux minutes s’enchaî-
nent. Le niveau technique est toujours aussi stupéfiant. Stupéfiant,
Bruno Martini l’est à plus d’un titre : 11 arrêts dont 3 pénalties ! La fin
du match est complètement dingue…Arrêts incroyables, tirs de mam-
mouths, passes astucieuses, fautes flagrantes, les spectateurs ne
savent plus comment exprimer leurs émois. Ils savourent, les yeux
grands ouverts.
C’est finalement Montpellier, grâce notamment à une fin de partie tita-
nesque de Burdet, qui aura le dernier mot (21-19), privant Magdebourg
de la finale. Mais que ce fut beau !

Romain Sublon  

Les matchs



Présent en 1999 en tant que
coach de Toulouse, Claude
Onesta vit, cette semaine, son
premier EuroTournoi comme
entraîneur national. Et le suc-
cesseur de Daniel Costantini
aime...

Comme un poisson dans
l'eau... Claude Onesta vit son
premier EuroTournoi de
Strasbourg en tant qu'entraî-
neur de l'équipe de France de
la plus belle des façons. Entre
échanges d'idées avec Daniel
Costantini, son prédécesseur à
la tête de l'équipe de France, et
Sylvain Nouet, son adjoint,
prises de contacts avec « ses
» internationaux et leurs entraî-
neurs, interviews et « obliga-
tions » plus touristiques, l'an-
cien responsable des Spacers
de Toulouse se régale. Tant en
raison du plateau proposé,
cette année, par Christian
Cugney et les siens, que pour
le côté festif de la chose. «
C'est le tournoi parfait, résume
Claude Onesta. Le menu est
somptueux, 90% des interna-
tionaux français sont de la fête
et l'accueil est à la hauteur.
Tout est réuni ici, le niveau de
jeu et la convivialité, pour que
l'on s'y sente bien. C'est vrai-

ment un grand plaisir d'être là...

"Une mission d'intérêt 
général "

Arrivé il y a un peu moins de
six mois dans une « maison
prestigieuse et bien éclairée »,

une maison (la FFHB) qu'il
connaît bien pour y travailler en
tant que cadre fédéral depuis
16 ans, Claude Onesta n'a pas
connu de grandes difficultés à
s'adapter à son nouveau rôle

d'entraîneur national. La faute
à Daniel Costantini, « toujours
disponible » comme à ses
joueurs, « tout heureux de se
retrouver pour le tournoi de
Bercy, quelques semaines
après leur sacre mondial. Cela
nous a, à Sylvain Nouet et moi-
même, bien facilité la tâche ».
Arrivé au bout de l'aventure
toulousaine, Claude Onesta
n'est cependant pas du genre à
naviguer dans l'aisance. « On
m'a proposé la mission rêvée,
celle d'utiliser au mieux l'outil
de qualité que l'on m'a confié,
de continuer à construire et de
préparer l'avenir. C'est une mis-
sion d'intérêt général, pas un
challenge personnel. Mon par-
cours ne sera pas guidé par le
passé et je ne me protégerai
pas. Les joueurs sont perfor-
mants et ils l'ont prouvé, les
structures sont performantes :
si d'aventure il y avait problè-
me, c'est sans doute que j'au-
rais été le maillon faible... » 

« Quand on est champion,
on doit assumer » 

Invaincu depuis son arrivée
sur le banc tricolore (victoires
au tournoi du Luxembourg et à
Bercy), Claude Onesta s'apprê-

te à vivre son premier grand
rendez-vous officiel avec les
championnats d'Europe organi-
sés début 2002 en Suède.
Une manifestation que l'équipe
de France préparera à l'occa-
sion des Jeux méditerranéens
et que la France abordera avec
ambition. « Quand on participe
à des championnats d'Europe
un an après avoir remporté le
titre mondial, on est obligé de
jouer un rôle majeur. Quand on
est champion, on doit assumer
tous les jours. » Le message
est on ne peut plus clair. Tout
comme est clairement définie la
ligne de conduite d'un homme
se disant « fier et honoré » de
s'être vu « confier le témoin »,
d'un homme décidé « à bien
faire » son travail. « L'équipe
de France appartient à tout le
monde, pas à moi. Je ne suis
qu'un des éléments de la réus-
site de cette formation.
Lorsqu'il faudra tourner la
page, je ne serai satisfait que si
j'ai le sentiment d'avoir été utile
à la famille... » 

A.V. 
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Onesta : « La mission rêvée... » 

TOUT L'ET EN PARLE...
AVEC ANDREJ GOLIC

Dernier coup de tête ?
A.G : Mon départ de vacances
assez particulier...

Dernier coup de Blues ?
A.G : Mercredi après la défaite.

Dernier coup de folie ?
A. G : L'achat d'un ordinateur
portable.

Dernier coup de sang ?
A.G : J'ai des petites colères,
mais qui pas-
sent très vite.

Dernier coup
de fil ?

A.G : A

"Belette".

ASSOCIATION
D'IDEES... TOUJOURS
AVEC ANDREJ GOLIC

Caramel mou : Je ne vois pas.

Loana : Totalement désintéressé!

Clonage : Oui, si fins médicales.

Mr Propre : Dinart !

Chaussette : Les chaussettes

noires de Peggy (Puiségur) !

Montagne : Le Revard et la

fameuse balade... !

Walt Disney : Dessin animé.

Fantasme : Rêve.

Dictionnaire : Costantini !

Afghanistan : Talibans : l'in-

compréhension de ces gens.

PETITE ENQUETE SUR… 
L’EMBLEME DE MAGDEB0URG

EuroMag : Dis-moi,
connais-tu l’origine du
Joker ?

Joël Abati : C’est l’emblè-
me de la ville et il est là
pour porter chance…

CHAMBERY EN VISITE
CHEZ HUMMEL

Hier matin, les Savoyards ont profité d'une petite
pause de 1 heure pour se rendre dans les locaux
de leur équipementier sportif. Au programme pré-
sentation de l'entreprise ainsi que la remise du
poster créer par HUMMEL à l'occasion du titre de
champion de France 2001.La visite s'est achevée
autour d'un verre de l'amitié en présence des
employés, de journalistes, de dirigeants du hand-
ball alsacien et des deux nouveaux entraîneurs de
l'équipe de France Claude Onesta et Sylvain
Nouët.

Claude Onesta : « Tout est réuni ici, le
niveau de jeu et la convivialité, pour que
l'on s'y sente bien. »(Photo DNA -
Michel Frison)
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Gardien de but est un poste bien à part
dans le hand. Les joueurs qui l'occu-
pent ont souvent la réputation de
râleurs et il demande parfois un brin de
folie. Nous avons demandé à trois de
nos plus illustres gardiens, Christian
Gaudin (Magdebourg), Thierry Omeyer
(Montpellier) et Benoît Varloteaux
(Chambéry) ce qu'ils en pensent. 'Si
Kiki Gaudin a d'entrée voulu jouer au
but, ses deux collègues y sont arrivés
pour palier un manque dans l'effectif de
leur équipe. A 12 ans pour Thierry, à 18
ans 1/2 pour Benoît. L'expérience
aidant, ils ont les mêmes sentiments
sur leur poste. 'Nos trois compères
insistent ainsi sur la différence entre un
joueur de champ et le gardien. "C'est
un sport individuel dans un sport col-
lectif" souligne Benoît avant d'ajouter
"La préparation, la gestion des
matches, la concentration, tout est dif-
férent des autres joueurs." Pour le
Magdebourgeois, "Un gardien doit
avoir des dispositions pour un sport
individuel. 'Tous les trois se reconnais-
sent cependant dans le rapport de
force existant entre le tireur et le gar-
dien. Selon le Chambérien "C'est plus

valorisant d'arrêter un tir que de mar-
quer. Le gardien en effectuant un ou
deux arrêts à des moments-clés du
match, peut faire basculer le match et

réveiller le public" Mais c'est une arme
à double tranchant "Tu es seul dans ta
zone et si tu n'en touches pas une, ça
se voit facilement..." ajoute-t-il. 'Un gar-

dien a-t-il peur lorsqu'il voit la balle lui
frôler le visage ou d'autres parties sen-
sibles du corps? "Non, car si tu as peur,
tu peux arrêter de jouer" selon Kiki et
Ben alors que d'après l'ancien
Sélestadien, cela tient plus de la routi-
ne: "Tu as peut-être peur à tes débuts
mais avec l'habitude tu oublies."
Christian pense même qu'un joueur
court plus de risques comme prendre
des coups ou être poussé en pleine
extension par exemple. 'Les bleus res-
tent le seul problème. Les contacts du
ballon sur le corps, les cuisses notam-
ment, peuvent être douloureux et lais-
ser des traces. Ces bleus s'estompent
au fur et à mesure de la montée en
puissance, de la préparation. Benoît
l'admet "Au début de saison, j'ai le
corps tout bleu, le temps que le corps
s'habitue aux contacts." 'Quid de cette
réputation de râleur? Pour Gaudin, elle
n'est pas entièrement justifiée mais
Omeyer avoue "Nous n'aimons pas
prendre des buts. Alors on râle, on
engueule tout et tout le monde. C'est
notre exutoire à nous, une soupape de
sécurité." D'ailleurs, Bertrand Gille a
récemment fait remarquer à Varloteaux
que ce dernier "s'engueulait" même
lorsqu'il effectue des arrêts...  

Eric SEYLLER

LA CAGE AUX FOUS

Photos DNA Franck DELHOMME

En images
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La famille Karabatic, repré-
senté à l’EuroTournoi par
Nikola (jeune joueur promet-
teur de Montpellier) encoura-
gé par son père Branko
(fameux gardien et entraîneur
de La Robertsau dans les
années 80), est une source
inépuisable. Dans ses eaux
toujours calme baigne l’idée
que l’on peut être heureux
simplement, si l’on préserve
certaines valeurs…Rencontre
avec Nikola, l’héritier, et
Branko le mentor. 

A COMME ALSACE : Branko
est une star en Alsace. C’est
bien simple, à peine avait-il
fouler le parquet de La
Robertsau pour la première
fois (en 1984) que le but deve-
nait sa propriété et le banc
son domaine réservé. "
Robert Grossmann et Hubert
Barth sont à l’origine de mon
arrivée à La Robertsau.
Après, tout est allé très vite ;
le groupe a progressé, j’ai
remplacé l’entraîneur… " La
suite est connue de tous les
fans de Handball. Sous la
houlette de Branko, La
Robertsau passe de la
Nationale 3 à la N1B, dispu-
tant même le barrage d’ac-
cession pour la N1A et rem-
portant le titre de Champion
de France en N2. 
B COMME BUTS : Ceux gar-
dés par Branko furent long-
temps parmi les plus inviolés
de France. Son fils, Nikola,
aurait peut-être fait trembler
ses filets. Avant-hier, contre le
PSG, le jeune espoir de
Montpellier (17 ans) a joué 25
minutes, claqué 6 buts mons-
trueux et donné deux passes
décisives ! " J’étais bien et j’ai
vraiment pris confiance après
mes deux premiers buts. "
Branko salut sa réussite mais
aussi l’intelligence de son
entraîneur, Patrice Canayer : "
Il a su le mettre dans de
bonnes dispositions. D’un

point de vue sportif, je n’inter-
viens pas trop auprès de
Nikola car je ne veux pas
empiéter sur le travail de l’en-
traîneur. "
F COMME FAMILLE : " C’est
notre force, assène Branko.
On n’a pas de famille en
France, on est donc obligé de
se replier un peu sur nous-
mêmes et de jouer plusieurs
rôles les uns pour les autres. "
Pour Nikola aussi, la famille
est " sacrée ". Autour de
Branko et sa femme Lala " qui
a un rôle très important ; on se
complète à merveille ", Nikola
et son frère Luka (espoir du

tennis qui, à 13 ans, va inté-
grer le Pôle France à
Boulogne) prennent leurs
repères pour mieux s’orienter.
Et puis, il y a les amis, ceux
qui font partie de cette famille.
"Gérard Graf (ex gardien de
La Robertsau) et Vincent
Narducci (ex président de
l’ET) sont comme mes frères
adoptifs… ", raconte Branko
un brin ému.
O COMME OBJECTIFS :
Nikola est déjà capitaine de
l’équipe de France jeune
(entraîné par Pierre Alba et
Philippe Schlatter) et est aux
portes de l’équipe une de
Montpellier : " Je suis à la dis-
position de l’entraîneur. Je

m’entraîne régulièrement
avec eux et je participe aux
matches de préparation. "
Nikola a déjà disputé 20
minutes contre Nîmes, en
demi-finale de la Coupe de
France 2001 ; " je n’avais pas
osé tirer, je ne faisais que des
passes ". Il y a deux jours, à la
Robertsau et face au PSG,
Nikola a marqué les esprits
des spectateurs en faisant de
ses 25 minutes de jeu un vrai
show ! " Evidemment, mon
objectif est d’intégrer l’équipe
une de Montpellier. A plus
long terme, j’espère jouer en
équipe de France A… " projet-

te Nikola avant que son père
ne précise : " Sans oublier
quoi ? "… " Les études ! "
Bonne réponse de Nikola (qui
entre en Terminale S).
R COMME RÊVE : Nikola a
toutes les raisons d’espérer
une belle carrière, comme
celle de l’une de ses idoles
Andrej Golic. " Quand je
pense que je l’admirais
devant ma télé et maintenant,
je lui fais des passes… "
EN TROIS MOTS : Pour
Branko, Nikola est talentueux,
disponible et travailleur. Pour
Nikola, Branko est son men-
tor. Tout simplement. 

Romain Sublon

LE PETIT KARABATIC ILLUSTRE STATS

n° NOM PRENOM MATCH 1 MATCH 2 MATCH 3 MATCH 4 TOTAL
MON 11 FERNANDEZ Jérôme 7 5 7 19
SEL 11 SAYAD Seufyann 7 5 6 18
ALT 11 Fernandez BreaMarcos 7 6 4 17
MAG 10 Perunicic Nenad 7 6 4 17
SEL 7 GULL Eric 9 3 5 17
ALT 2 Jakosben Claus 5 5 6 16
DUN 19 Mocsai Tamas 7 5 3 15
DUN 11 Mohacsi Arpad 4 7 4 15
MAG 8 Stefansson Olafur 5 6 4 15
MON - SIOUD Sohbi 8 4 3 15
DUN 10 Kertész Balazs 3 9 2 14

ALT 1 GB Norkilt Peter 22 20 17 59
SEL 1 GB TCHOUMAK Igor 9 15 10 34
PSG 16 GB Siffert Arnaud 8 9 9 26
MET - GB Vujodic Vladimir 12 7 6 25
MON 12 GB MARTINI Bruno 11 14 25
MAG 16 GB Gaudin Christian 9 4 10 23
CHA 12 GB Arriuberge Fabien 8 7 7 22
CHA 1 GB Varloteaux Benoît 8 7 6 21
PSG 1 GB Clemencon Stéphane 9 3 8 20
DUN GB Szatmmary 7 8 2 17

LES RESULTATS

LES CLASSEMENTS

 Mercredi 22 aout 2001 mi-temps  

Montpellier - Altea 20 - 21  8 - 11   

Magdebourg - PSG 28 - 25  14 - 15   

Selestat - Metkovic 31 - 23  18 - 8   

Chambery - Dunaferr 26 - 24  14 - 14   

 Jeudi 23 aout 2001 mi-temps  

Magdebourg - Altea 27 - 27  0 - 0   

Montpellier - PSG 29 - 16  12 - 7   

Chambery - Slestat 30 - 25  17 - 9

Dunaferr - Metkovic 30 - 23   

Score final

Score final

  

 14 - 11

 Vendredi 24 aout 2001 mi-temps  

PSG - Altea 20 - 24  9 - 12   

Montpellier - Magdebourg 21 - 19  9 - 8  

Chambery - Metkovic 28 - 24  12 - 17

Selestat - Dunaferr 22 - 24   

Score final

  

 9 - 11

 

 POULE 1 PTS J G N P + - DIF

1 ALTEA 8 3 2 1 0 72 67 5

2 MONTPELLIER 7 3 2 0 1 70 56 14

3 MAGDEBOURG 6 3 1 1 1 74 73 1

4 PSG 3 3 0 0 3 61 81 -20

          

 POULE 2 PTS J G N P + - DIF

1 CHAMBERY 9 3 3 0 0 84 73 11

2 DUNAFERR 7 3 2 0 1 78 71 7

3 SELESTAT 5 3 1 0 2 78 77 1

4 METKOVIC 3 3 0 0 3 70 89 -19

Branco et Nikola il y a bien 10 ans...



Centre Alsacien de Reprographie
95 rue Boecklin 67000 Strasbourg 
Tél : 03 88 41 88 99  Fax : 03 88 31 25 17

Saverne Repro Couleurs
135 rue principale 67700 SAVERNE

Tel: 03 88 71 25 91 Fax: 03 88 71 25 91

Action Repro Services
31C rue Schoelcher 68200 MULHOUSE

Tél : 03 89 33 52 70 Fax : 03 89 33 52 71

Venez tester les
ext raord ina i res
performances du
dernier  copieur
couleur laser du
G R O U P E C A R

Le nouveau CLC 5000

*Format A4 (un copieur couleur ordinaire produit environs 600 copies à l’heure)

RRRREEEEPPPPRRRROOOOGGGGRRRRAAAAPPPPHHHHIIIIEEEE    NNNNUUUUMMMMEEEERRRRIIIIQQQQUUUUEEEE


